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Le mot du Président.

Chers camarades,  
 
J'espère que votre été fut à la hauteur de vos at-
tentes et que vous avez pu en profiter pleinement 
soit; en pratiquant vos activités préférées, en visi-
tant vos proches ou tout simplement en prenant 
soin de vous.  
 
Avec l'automne et ses couleurs à nos portes, il 
nous est permis d'espérer reprendre nos activités 
plus normalement. Enfin me direz-vous! Si tout se 
déroule comme anticipé, nous devrions de nou-
veau tenir nos assemblées générales mensuelles 
et nos diverses activités sociales.  
 
Comme vous le savez, cette année marque le 
100e anniversaire du coquelicot, fleur embléma-
tique du Souvenir. J'ai le plaisir de vous annoncer 
que le président d'honneur de la Campagne du 
coquelicot 2021 sera M. Jean-Guy Dubois, maire 
de Bécancour. M. Dubois, qui a toujours été sen-
sible à la cause des vétérans et des premiers ré-
pondants, comprend très bien l'importance du 
devoir de mémoire et du rôle que la jeunesse doit 

jouer afin que jamais nous n'oublions les sacrifices 
de ces femmes et de ces hommes qui ont servi et 
qui servent encore. Nul doute que M. Dubois 
saura apporter une touche toute personnelle à la 
campagne. Je tiens à remercier M. Dubois d'avoir 
accepté sans hésitation la présidence d'honneur. 
 
Notre filiale célèbre également un anniversaire fort 
important cette année, son 90e anniversaire. C'est 
le 9 juin 1931 que naissait officiellement la Filiale 
35 et afin de souligner dignement cet évènement, 
un souper des Fêtes sera organisé en décembre 
à l'Auberge Godefroy de Bécancour. Les détails 
vous seront annoncés au cours des prochaines 
semaines. De plus, notre officier des relations pu-
bliques, Cde Éric de Wallens, travaille depuis 
quelques mois à produire une édition spéciale 90e 
anniversaire de notre journal Le Souvenir. Cette 
édition spéciale sera dévoilée et distribuée en dé-
cembre lors du souper des Fêtes.   
 
Je vous invite à consulter régulièrement notre 
page Facebook au: Légion royale canadienne Fi-
liale 35; et notre site internet au: www.légionfi-
liale35.com   
 
En terminant, je vous laisse sur ces paroles d'une 
chanson qui prennent tout leur sens dans notre 
monde post-pandémique: ''C'est en septembre 
quand les voiliers sont dévoilés... C'est en sep-
tembre que l'on peut vivre pour de vrai... C´est en 
septembre quand l´été remet ses souliers... C´est 
en septembre que mon pays peut respirer...'' - Gil-
bert Bécaud  
En toute camaraderie,  
 
Stéphane Vincent  
Président  



PAGE... 3

 
La Légion offre toute une gamme de services et 
de mécanismes de soutien pour les vétérans, leur 
famille et leurs personnes à charge. En plus d'ap-
porter une aide directe aux vétérans et à leur fa-
mille dans le cadre du processus de demande de 
prestations d'invalidité auprès d’Anciens Combat-
tants Canada (ACC), la Légion offre divers pro-
grammes, ressources et services d’orientation 
pour soutenir la santé des vétérans, la transition 
vers la vie civile, les demandes d’aide financière 
et leur bien-être en général. 
 
Un vétéran – ou sa famille - 
peut, suite à une visite de la 
filiale locale de la Légion : 
 
-Rencontrer un agent d’en-
traide bénévole de la Lé-
gion qui l’aidera à identifier 
des besoins en matière de 
santé ou en soutien, et exa-
miner la possibilité d’admis-
sibilité à des prestations d'ACC, ou à toute autre 
mesure de soutien pouvant être offerte, 
 
-Recevoir une aide dans la préparation de de-
mandes d’indemnité d’invalidité et être dirigé vers 
un officier d’entraide de direction de la Légion pour 
une aide personnalisée.  
 
-Déposer une demande d’aide de bienfaisance 
par l’entremise du Fonds du coquelicot.  
 
-Demander qu’une visite soit effectuée pour des 
vétérans en établissement de soins de longue 
durée ou en résidence pour retraités. 
 

 
-Accéder aux programmes de soutien et de soins 
pour vétérans offerts par la filiale.  
 
Voici les soutiens aux vétérans :  
 
-Service d’aide auprès d’ACC. Adaptation à la vie 
civile. Aide financière. Santé mentale et SSPT. Vé-
térans sans abri.  
 
-Initiative de sensibilisation et de visite.  

 
-Soutien aux familles. 
Soutien aux aînés. 
 
-Programmes de sou-
tien par les pairs pour 
vétérans.   
 
-Vétérans canadiens à 
l’étranger. Vétérans de 
pays alliés.    
 

-Médailles et dossiers de service perdus.  
 
-Funérailles et inhumations. Financement d'orga-
nismes.  

 
-Pour toutes informations : 
www. leg ion . ca / f r / sou t i en -aux -ve te rans 
-SERVICES OFFERTS PAR ACC 
www.veterans.gc.ca 
Avez-vous servi dans les FAC ou la GRC ? 
Si oui, vous pourriez avoir droit à des services de 
soutien en finances, en éducation et en santé 
mentale . 

 
Michel Boucher. Officier d’entraide par intérim.  

 

Les services offert par la Légion aux Vétérans et à leur famille.
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Connaissez-vous ce Légionnaire ? Ben oui et de-
puis quelque temps déjà vous en entendez parler, 
vous le lisez régulièrement aussi sur Facebook, 
sur le site de la Légion royale canadienne, dans 
votre journal « Le Souvenir ». Ou encore pour 
ceux qui le suivent sur sa page FB… Oui oui ! Al-
lééé, je vous donne un petit indice ; Il est né à six 
mille kilomètres de cette belle province appelée : 
Québec ! Bon fini de vous faire languir… C’est 
moiiiiiiii, l’Officier Relations publiques LRC 35. 
Certains vont dire :  
-Encore lui, on a déjà lu sa présentation dans 
l’édition du mois de mars !  
-Ben oui je sais, mais je ne détiens pas les clés 
de cette rubrique !  
Donc, que dire encore, d’abord pour les distraits 
comme moi ne se souvenant plus de ce que 
j’avais écrit, je vous propose de relire l’article du 
mois de mars dernier. Et ensuite de revenir me lire 
ici.  

 
Parler de soi-même n’est pas ce que je préfère, 
ni utilisé le pronom personnel ; J E. Mais bon, je 
vais jouer le jeu, l’une des choses que j’ai apprise 
à l’armée c’est :   
-S’adapter, improviser, dominer.  
Avec cela vous passez partout. Et ce « partout » 
m’entraine sur le chemin d’une grotte sombre, ou 
tout au fond en tournant à droite après avoir des-
cendu une volée d’escaliers éclairée juste avec 
un flambeau diffusant une faible lumière jaunâtre 
J’arrive à hauteur d’un guéridon où est déposé un 
grimoire poussiéreux. Je souffle sur la couverture 
afin de lire le titre apparaissant dans une fumée 
de poussière grise… Eric de Wallens. Né à Uccle 
(Bruxelles - Belgique) J’ouvre ce grand livre et à 
la première page je lis : Date de naissance : 13 
juin 1962 à 00h10 ! C’est ma Maman et mon Papa 

qui devaient être contents, je commençais déjà à 
me faire remarquer en pleine nuit. C’est sans 
doute pour cela que j’aime me lever tôt. En géné-
ral vers 04h00, c’est un horaire utilisé pendant de 
nombreuses années pour mon boulot. Je devais 
parcourir toutes les routes de Belgique à bord de 
mon carrosse afin de réaliser divers reportages 
d’affichages publicitaires et de presse.  
 
Même s’il est plus petit que la Mauricie, il reste 
quand même beaucoup de kilomètres pour aller 
d’un point A à un point B. Et comme je trouve que 
la vie est trop courte, j’avais une deuxième jour-
née ensuite. Nous avions créé, mon épouse (+) 
et moi un magazine de presse virtuel en 2013 : 
Objectifmag.be. Avec notre équipe, nous avons 
réalisé un nombre incalculable de reportages en 
Belgique et à l’étranger, touchants divers do-
maines allant du militaire au culinaire en passant 
par l’actualité du moment, la mode, le stylisme, le 
cinéma, le théâtre. Tout sauf la politique, cela 
nous permettait de ne pas avoir une étiquette co-
lorée sur le dos et de garder toute notre objecti-
vité. Ce magazine a fermé ses portes en 2016. Je 
suis également auteur de livres historiques :  
-Les Volontaires de Guerre des Bataillons de Fu-
siliers.  1944 – 1945. Histoires et témoignages. En 
quatre volumes.  
-Les sept derniers jours du fort de Vaux (Juin 
1916) en écriture actuellement.  
-Traces et vestiges de la Première Guerre mon-
diale (Livre photo) en préparation.  
  
Cette fois, c’est promis je ne parlerais plus de moi, 
vous en connaissez suffisamment.  
 
Eric de Wallens © 

Connaissez-vous ce Légionnaire ? .
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La Légion royale canadienne Filiale 35 

toujours présente 
 

Covid or not Covid ? Telle est la question que la Fi-
liale 35 de la Légion royale canadienne ne se pose 
jamais.   
En effet, l’essence même des légionnaires c’est 
aider les autres, des vétérans ou des organismes 
comme la Maison Albatros venant en aide aux per-
sonnes en soins palliatifs. Le Centre « Le Havre », 
lui, aide les plus démunis en prévenant l’enracine-
ment de l’itinérance, la favorisation et l’inclusion 
sociale des hommes et des femmes en situation 
de rupture sociale. Ou encore la Fondation Régio-
nale pour la Santé de Trois-Rivières ayant pour 
mission de créer, maintenir et développer des 
soins et des services de santé de qualité pour les 
patients de la Mauricie et du Centre-du-Québec. 

 
-Mais cette année nous ne pouvons pas donner 
autant que l’année dernière en raison du Covid. 
Mais sans trop m’avancer, l’année prochaine sera 
meilleure, déclarait hier, 20 juillet 2021, le Prési-
dent de la LRC Filiale 35, Stéphane Vincent, aux 
différents responsables de ces organismes. Bien 
au courant de la situation, pour avoir vécu cette 
pandémie de l’intérieur, les chèques, au montant 
total de 4700$, furent accueillis avec autant de 
plaisir que les années précédentes.  
  
Légendes photos.   
-Maison Albatros.  
De gauche à droite, Annie Guérin, Marc Pronovost, 
Lucille Lemaire tenant le chèque de 1700$, Michel 
Boucher (Officier d’entraide LRC Filiale 35), Sté-
phane Vincent (Président LRC Filiale 35) et Lucien 
Desbiens (2e Vice-président LRC Filiale 35) 
-Centre le Havre.  
De gauche à droite, Lucien Desbiens, Jacynthe 
Laing tenant le chèque de 500$ et Stéphane Vin-
cent.  

-RSTR.  
De gauche à droite, Lucien Desbiens, Annie 
Brousseau tenant le chèque de 2500$ et Stéphane 
Vincent.  
Photo et reportage : Eric de Wallens©  
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 Le quart d’heure historique 

Fleurdelisé. 
A l’heure où je commence à préparer cette édition 
du mois de septembre, il reste quelques jours 
avant les évènements annuel de notre  province et 
du pays. Alors arrêtons-nous quelques instants 
pour prendre un petit rafraîchissement de mé-
moire. Revoyons deux histoires passionnantes, 
premièrement le Fleurdelisé.  
D’abord et avant tout, la date du 24 juin est le 
grand jour de la fête du Québec. Oui oui, c’est un 
peu la fête nationale de cette Belle Province, à ne 
pas confondre avec celle du Canada, le 1er juillet 
de chaque année.Tout le monde connaît ce dra-
peau bleu barré d’une croix blanche cantonnée de 
quatre fleurs de lys blanches également. Fleurde-
lisé, voilà un joli nom pour un drapeau, de par le 
monde ; plusieurs pays ont aussi baptisé le leur. 
Dans mon vieux royaume d’origine, la Belgique, et 
sauf erreur, celui-ci n’en a aucun. Il est juste noir 
jaune et rouge avec l’histoire de chaque couleur et 
la façon de le plier. Mais, mais… Je m’égare, res-
tons groupés !   
Alors donc, fleurdelisé n’est pas qu’un nom, en 
réalité il trouve son origine dans un verbe « fleur-
deliser » dérivé de fleur de lis ou fleur de lys, dont 
quelqu’un a rajouté un jour le suffixe « er ». On le 
voit partout, au Québec comme dans le reste de 
la planète aussi bien sur les bâtiments officiels que 
chez beaucoup de particuliers de la Province. 
Comme chez nous, où il flotte fièrement en haut 
de son mat. Ce drapeau est tout jeune dans l’his-
toire des couleurs nationales d’un pays ou d’une 
province. Il est né le 21 janvier 1948, vers 15h00, 
lorsqu’il fût hissé pour la première fois sur le toit du 
Parlement québécois à Québec suite à l’adoption 
de celui-ci par le gouvernement provincial. C’était 
à l’époque du Premier Ministre Maurice Duplessis. 

Mais pourquoi bleu, pourquoi une croix et les fleurs 
de lys ? Ce bleu est une couleur royale et rappel 
le temps où la France avait un souverain régnant 
aussi sur la colonie à l’époque des premiers co-
lons. La croix n’est autre qu’une allusion au catho-
licisme, et la fleur de lys était la marque de ces 
mêmes souverains. C’est un raccourci historique, 
en réalité la couleur, toujours bleue, a changé de 
ton l’une ou l’autre fois dans l’histoire du Québec, 
de même que le lys, présent sur ce drapeau, 
d’abord à trois puis à quatre fleurs. Pointant à l’ori-
gine vers l’intérieur et ensuite vers l’extérieur. 
Quant à la croix, elle n’a pas toujours été présente, 
d’autres motifs se trouvaient au centre du fleurde-
lisé.  

 Unifolié 
 

-Unifolié, en voilà un drôle de nom ! Me direz-vous. 
Eeeeh bien oui. Je ne l’avais jamais entendu ni lu. 
Je l’ai découvert en faisant des recherches pour 
écrire une chronique il y a quelques années. Et 
comme l’anglais n’est jamais loin icite, ce nom a 
sa traduction dans cette langue venue de l’autre 
côté de la grande mare : « The Maple Leaf Flag». 
Pour ceux parlant comme William Shakespeare, 
cela devient plus facile de comprendre. Pour les 
autres, voilà la traduction : « le drapeau à la feuille 
d'érable ». Unifolié est lié à la date du 1er juillet, 
jour Dont le « Maple Leaf Flag » est bien connu 
dans le monde, deux rectangles rouges enserrant 
un carré blanc orné d’une feuille d’érable rouge. 
Ce drapeau a mis du temps à voir le jour, plus de 
cent ans de discussions, de palabres, de débats, 
de recherches, de créations diverses et variés de 
multiples projets. En effet, dès 1895, l’idée d’un 
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symbole représentant l’identité canadienne est 
mise sur la table. Elle va y prendre la poussière 
jusqu’en 1925 où un comité commence à cher-
cher des modèles. Mais ce sera sans succès, il 
faudra attendre 1946 et la mise sur pied d’un nou-
veau comité de parlementaires qui planchera sur 
le choix entre 2600 dessins reçut. Une fois de 
plus, aucune décision ne sera prise pour l’em-
blème canadien. Il faut savoir qu’en 1919, le 
major général, Sir Eugene Fiset émettait déjà 
l’idée d’une feuille d’érable sur fond rouge. C’était 
un début dans ce laborieux processus identitaire 
! Quand arrive l’année 1964 et un député onta-
rien, John Matheson, qui est également secré-
taire du premier ministre de l’époque, Lester B. 
Pearson, ce monsieur dépose sur le bureau de 
ce dernier, trois projets. Nous y sommes presque. 
Comme vous le savez, en politique rien n’est sim-
ple, il faut beaucoup, beaucoup, beaucoup…. Dé-
battre pour arriver à une décision démocratique 
convenant à tout le monde, sans bâillonner toutes 
les personnes n’ayant pas la même idée… Et un 
jour, après l’adoption proclamée par la Reine Eli-
sabeth II, le 28 juillet 1965, le drapeau du Canada 
est hissé sur la Colline du Parlement à Ottawa, le 
15 février 1965. En attendant l’arrivée tant espé-
rée de ce drapeau, le Canada n’est pas resté 
sans rien. Tout au long de son histoire, le pays a 
eu un emblème national qui a changé plusieurs 
fois, mais ayant toujours eu soit la fleur de Lys, 
soit différents thèmes tournant autour du drapeau 
anglais.  

1789 et 1830  
 
Le mois de juillet est aussi chargé en évènement 
national à l’autre bout du monde dans les pays 
où vivent nos consoeurs et confrères de la sec-
tion franco-belge de la LRC  35. Tout d’abord, la 
France, c’est elle qui vivra en premier sa fête na-
tionale, le 14 juillet prochain. Où, tout comme en 

Belgique, la journée sera rehaussée par un grand 
défilé militaire en présence de dignitaires, mais 
aussi du Président de la République, Emmanuel 
Macron et de son épouse, Brigitte, d’un côté. Et 
de l’autre, le Roi Philippe 1er et la Reine Mathilde, 
avec pour la première fois, la future Reine de Bel-
gique, la princesse Elisabeth défilant devant ses 
parents au seing du peloton de l’Ecole Royale Mi-
litaire (ERM) où elle fait présentement une partie 
de ses études.  
Voyons tout d’abord, dans l’ordre chronologique, 
un résumé d’histoire française, il faut savoir que 
déjà quelques années avant 1789, le peuple fran-
çais avait du mal à joindre les deux bouts, en 
effet, la population venait de vivre quelques rudes 
hivers n’arrangeant pas les récoltes faisant aug-
menter le prix de certaines denrées alimentaires. 
Tout cela ajouter à un royaume endetter entraina 
l’une ou l’autre émeute poussant les Français 
jusqu’à Paris malgré la présence de six régiments 
formés par vingt-mille hommes. Cela ne les ar-
rête pas, nous connaissons la suite, la prise de la 
Bastille, la guillotine s’éparant d’innombrable 
corps de leur tête jusqu’au plus haut de l’Etat, le 
Roi Louis XVI et la Reine Marie-Antoinette ont 
également été séparés de leur binette, un nou-
veau gouvernement s’installe, bref, l’année 1789 
fût couverte de bien des changements et d’hor-
reur en tout genre.  
Maintenant remontons vers le nord pour décou-
vrir une tout autre histoire… Il était une fois un 
peuple ayant vécu de nombreux siècles sous do-
mination étrangère successive. Les Romains, les 
Espagnoles, les Autrichiens, sans oublier les 
Français. Et en 1830, les Hollandais espéraient 
encore dominer le peuple. Mais il ne faut pas cha-
touiller un Belge, il ne se laissera pas faire. Autant 
de siècles sous le joug étranger lui a forgé un so-
lide caractère coulant dans ses veines et transmis 
de génération en génération.  Le Prince d’Orange  
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l’a compris trop tard… La devise 
de ce peuple, l’union fait la 
Force, a été prononcée pour la 
première fois en 1831. Pourtant, 
en ces journées de septembre 
1830, elle a rassemblé les 
combattants, visant à repousser 
le dernier « Colonisateurs de 
nos Provinces » les Hollandais 
Les premiers accrochages écla-
tent, le 25 août 1830, dans les 
rues de Bruxelles, pour débou-
cher très vite en véritables 
combats de rues entre les futurs 
Belges, et les Hollandais. Ces 
derniers quittent notre pays le 27 
septembre de cette même 
année.Le Gouvernement provi-
soire, formé le 25 septembre 
1830, proclame l’Indépendance 
le 4 octobre de la même année 
et rédige la Constitution. Ce 
n’est pas tout d’être indépen-
dant, il faut aussi être reconnu 
par les pays étrangers, cela sera 
fait le 20 janvier 1831. C’est un 
bon début, mais qui va diriger 
les Belges ? Bonne question, le 
choix s’arrête sur un Prince 
d’origine allemande et cousin de 
la Reine Victoria d’Angleterre. 
Celui-ci accepte ce grand défi, il 
est veuf et s’appelle Léopold de 
Saxe-Cobourg Gotha. Le Prince 
fera le voyage de Londres en 
Belgique par bateau et débar-
quera le 17 juillet 1831 à La 
Panne, sur le Littoral belge. Le 
temps de faire la route pour 
Bruxelles, de régler quelques 
détails, nous sommes le 21 juil-

let, jour de son accession au 
trône de ce nouveau pays. Voilà 
pourquoi nous fêtons la Bel-
gique en cette date. Ah oui, une 
dernière info historique, c’est par 
une loi votée le 27 mai 1890 que 
le 21 juillet sera retenu comme 
date de la Fête Nationale.  
Amis Canadien, je ne vous ai 
pas oublié dans mon tour histo-
rique « Fête Nationale ». Dans 
notre beau et grand pays, le 1er 
juillet a aussi été appelé « Le 
jour de la Confédération ou la 
fête du Dominon », commémo-
rant la formation de la fédération 
canadienne dont la naissance 
remonte au 1er juillet 1867 par 
la signature de la Loi constitu-
tionnelle suite à la proclamation 
de la Reine Victoria remontant à 
quelques semaines, soit le 22 
mai de la même année. Il faudra 
attendre le 27 octobre 1982 pour 
que le nom que nous connais-
sons aujourd’hui, la fête du Ca-
nada, soit retenu.  
Au Québec, la date de ce grand 
jour est le 24 juin. Pourtant le 
Québec n’est pas un pays. Il est 
toujours officiellement une pro-
vince du Canada. Bon et alors, 
c’est avant tout la fête des Qué-
bécois et ils vivent où ces gens-
là ? Au Québec. C’est une 
nation dans une nation. Mais ne 
faisons pas de politique, voyons 
plutôt le côté historique. Au dé-
part, c’était une fête païenne cé-
lébrant le solstice d’été par un 
grand feu. Pas ici, non, mais à 

l’autre bout du monde en Eu-
rope. N’oublions pas que le 
Québec est formé, en plus des 
autochtones d’une grande majo-
rité d’immigrés européens. Ils 
sont arrivés avec leurs festivités 
et la France est souvent asso-
ciée à ce mouvement de foule. 
Et les Belges alors ? Or donc, 
dans ce pays voisin de ce qui 
n’était pas encore la Belgique, 
nos amis français ont associé 
cette fête à Jean ayant vécu 
dans l’entourage de Jésus. La 
même personne l’ayant égale-
ment baptisé. D’où Jean le Bap-
tiste devenu plus tard, 
Saint-Jean-Baptiste. Mais je ne 
vous apprends rien. Près de 
deux-cents ans après l’arrivée 
du premier Français, le journa-
liste Ludger Duvernay achète le 
journal, « La Minerve » en 1827, 
afin de le faire prospérer. Il est 
également le Président d’une 
société « Aide-toi, le ciel t’aidera 
» C’est important à savoir pour 
la suite. En effet une idée germe 
dans son cerveau : P o u r q u o i 
ne pas refaire vivre la tradition 
de la Saint-Jean-Baptiste ? Ceci 
avec l’idée secrète de donner au 
Français du coin, une fête natio-
nale. A cette époque les Anglais 
sont toujours très présents dans 
cette contrée appelée : Bas Ca-
nada. Lors de la première fête, 
ils ne sont pas très nombreux, 
juste une soixantaine de no-
tables autour d’un banquet orga-
nisé dans le jardin d’un Avocat, 
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John Mc Donnell. Qu’à cela ne tienne, c’est un 
petit succès bien relayé dans la presse de 
l’époque. L’année suivante, d’autres fêtes seront 
organisées dans la région. Mais tout ne se déroule 
pas comme prévu, la Rébellion des Patriotes 
couve et en 1837 c’est l’arrêt total de cette célé-
bration. Duvernay part en exil pendant cinq ans. 
Plus de société ni de journal jusqu’à son retour en 
1842. Reviennent avec lui « La Minerve » mais 
aussi et surtout la Fête Nationale qui va se déve-
lopper de plus en plus pour devenir ce qu’elle est 
aujourd’hui.  
Eric de Wallens (c)  

         
                      Odon Godard  
 
Odon Godart, est un jeune géophysicien belge 
fraîchement diplômé en 1933 et parti pour les USA 
afin  de travailler comme astronome à l’observa-
toire d’Harvard.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 A la déclaration de guerre entre la Belgique et l’Al-
lemagne, il tente de rejoindre son pays via le Ca-
nada et Terre-Neuve afin d’embarquer sur un 
bateau de pêche retournant à Oostende. Mais ar-
rivé là, il apprend que la Belgique a été contrainte 
de capituler. Il retourne aux USA et au fil du temps 
Odon se retrouve au service météo du Bomber 
Command en Angleterre. Arrive le 31 mai 1944, 
c’est à cette date qu’on lui communique la date du 
débarquement, mais vu les mauvaises conditions 
métrologiques cela ne semble pas faisable.  
  
Odon Godard reçoit alors un appel téléphonique 
de l'Air Chief Marshall Tedder, l'adjoint d'Eisenho-
wer, lui demandant son avis de météorologue :  
-J'ai répondu très exactement : l'aviation ne pourra 
pas opérer à basse altitude la journée du 5 juin, 
mais bien toute la journée du 6 juin, à partir de 5 
heures. Les aérodromes allemands resteront, 
eux, difficilement utilisables. Il paraît que la clarté 
de ma réponse est à la base de la décision d'Ei-
senhower de postposer le débarquement du 5 au 
6 juin. J'ai eu beaucoup de chance. Mes prévi-
sions étaient correctes.  
 
Eric de Wallens©  
 
Sources : Les Volontaires de guerre des Bataillons 
de Fusiliers. 1944 -1945. Histoires et témoi-
gnages. Volume 2. Odon Godart, l’homme qui dé-
cida du Day-D. freebelgians.be2. Wikipédia. 
Le-cartographe.net.  
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CALENDRIER DES ACTIVITÉS - AUTOMNE/HIVER 2021 
 

 Jour Date Location Activité Tenue 
1 Ven 6 août À confirmer Petit déjeuner - 09h00 Rouge 
2 Ven 3 sept À confirmer Petit déjeuner - 09h00 Rouge 
3 Mar 14 sept Zoom Conseil exécutif #6 - 19h à 21h Civile 
4 Sam 18 sept À déterminer Assemblée générale # 1 - 13h00 Légion 
5 Ven 1 oct À confirmer Petit déjeuner - 09h00 Rouge 
6 Mar 5 oct Zoom Conseil exécutif spécial - 19h à 21h  

Coordination campagne coquelicot 
Civile 

8 Mar 19 oct Zoom Conseil exécutif spécial - 19h à 21h 
Coordination finale campagne coquelicot 

Civile 

7 Sam 23 oct À déterminer Assemblée générale # 2 - 13h00  
Campagne du Coquelicot et Initiation 

Légion 

9 Mar 26 oct.- 
Mer 27 oct. 

Remises premiers coquelicots à la mairesse et aux maires 
Date Heure Ville 
26 
oct 

11 hrs Nicolet 

26 
oct 

14 hrs Bécancour 

27 
oct 

11 hrs Louiseville 

27 
oct 

14 hrs Trois-
Rivières 

 

Légion 

10 29 oct - 11 nov    Campagne du Coquelicot 2021 Légion 
11 Jeu 4 nov Bécancour Jour du Souvenir Bécancour - 11h00 Légion 
12 Ven 5 nov À confirmer Petit déjeuner - 09h00 Rouge 
13 Sam 6 nov Nicolet Jour du Souvenir Nicolet - 11h00 Légion 
14 Date à confir

mer 
 

12e RBC/T-R Jour du Souvenir T-R - cérémonie au 12e RBC à 
10h00 et cénotaphe à Trois-Rivières à 11h00 

Légion 

15 Dim 14 nov Louiseville Jour du Souvenir Louiseville - 11h00 Légion 
16 Mar 23 nov Zoom Conseil exécutif  # 7 - 19h à 21h Civile 
17 Sam 27 nov À déterminer Assemblé générale # 3 - 13h00  

(Élections et Bilan  Campagne du Coquelicot 2020) 
Légion 

18 Ven 3 déc À confirmer Petit déjeuner - 09h00 Rouge 
19 Ven 10 déc Auberge 

Godefroy 
* Souper 90e anniversaire / souper de Noel - 18h00 Légion et/ou civile 

20 Mar 14 déc À confirmer Petit déjeuner - 09h00 - Paniers de Noël   Légion ou civile 
 
** Dates des réunions et des activités peuvent être modifiées ou annulées suivant les 
confirmations de nos partenaires et/ou les développements concernant la pandémie. ** 
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